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LA FORÊT D’AFRIQUE CENTRALE 
 

 
 

 

La forêt d’Afrique centrale est le deuxième massif forestier tropical du monde après la forêt 

amazonienne. La forêt en elle-même est partagée entre six pays : le Cameroun, la République 

centrafricaine, la République du Congo, la République démocratique du Congo, le Gabon et la 

Guinée équatoriale, zone qui peut être étendue au bassin du fleuve Congo avec l’Angola, le 

Burundi, le Rwanda, la Tanzanie et la Zambie.  

 

 

La forêt d’Afrique centrale présente : 

 

 

 
 

 

+ 268 millions d’hectares 

de couvert forestier 

 

 

 

  
 

dont  

+170 millions d’hectares  

de forêt dense humide 

 

 

 
 

et +116 millions d’hectares 

de forêts claires et de 

savanes arborées

 

La déforestation y est très importante et les dégâts sont à la fois écologiques, entraînant une 

diminution de la biodiversité ; économiques, avec la perte de ressources financières à long terme 

pour les pays de cette zone ; et humains, mettant en danger le mode de vie ancestral de certaines 

populations autochtones de chasseurs-cueilleurs. 

 

Entre 2004 et 2017, plus de 43 millions d’hectares de forêts, ont été perdus (soit la taille d’un pays 

comme le Maroc). Avec 40 millions de personnes dépendant des forêts du bassin pour vivre et 

plusieurs peuples indigènes en situation précaire, comme les indiens en Amazonie, la préservation 

des forêts équatoriales conjugue plusieurs enjeux à la fois :  

 

 

 
 

la protection de la flore 

 

 
 

la protection de la faune 

 
 

la défense des droits humains  

 

 
 

la santé et la prévention des épidémies 



UNE CONFÉRENCE INTERNATIONALE POUR COMPRENDRE 

ET PRÉSERVER LA FORÊT D’AFRIQUE ET SES POPULATIONS 
 

La conférence internationale de Paris pour comprendre et préserver la forêt d’Afrique centrale et ses 

populations rassemblera des acteurs des pouvoirs locaux, des représentants du monde associatif, 

universitaire et de l’entreprenariat, ainsi que des experts et des grands témoins européens et 

africains qui appelleront à la nécessité d’agir pour préserver cette région. 

 

A la fois en présentiel et en visioconférence, elle sera articulée autour de plénières et de tables 

rondes. et portera notamment sur quatre enjeux cruciaux :  

 
 

La préservation de la forêt équatoriale 

africaine et sa biodiversité 

 

 
 

La lutte contre  

le réchauffement climatique 

 

 
 

Le rôle central  

des populations 

 

 

 
 

Le développement de nouvelles pratiques 

agricoles et alimentaires

 

Cette conférence sera appuyée par un comité scientifique international et de nombreuses 

personnalités seront conviées à participer et à prendre des engagements en faveur de la 

préservation de la forêt d’Afrique centrale et de ses populations. 

 

 

PARIS & LA FORÊT D’AFRIQUE CENTRALE 
 

La Maire de Paris, Anne Hidalgo, Présidente de l’Association Internationale des Maires 

Francophones et Présidente du C40 pendant 4 ans, incarne le plaidoyer climatique porté par les 

villes, désormais devenues des acteurs essentiels de la lutte contre le réchauffement climatique. 

Avec à ses côtés Arnaud Ngatcha, adjoint chargé des relations internationales et de la 

Francophonie, elle a souhaité porter cette question centrale de la préservation de la 2ème plus grande 

forêt du monde au cœur de Paris. 

 

En 2015, Paris accueillait la COP21 qui a abouti à l’Accord de Paris sur le climat et le sommet des 

1000 maires pour le climat. Acte fondateur du plaidoyer climatique parisien, l’Accord de Paris pour 

le climat a été suivi, 5 ans après de la Déclaration de Paris sur le climat, signée par plus de 130 villes 

et accompagnées par plus de 20 réseaux. En 2016, le Conseil de Paris a attribué la Citoyenneté 

d’Honneur à la biodiversité. En remettant la Citoyenneté d’honneur à une personnalité morale, la 

Ville de Paris a affirmé l’attention prioritaire qu’elle porte à la crise environnementale et a lancé un 

appel aux villes cinq ans après l’adoption du premier Plan Biodiversité de la Ville. L'événement 

s’inscrit aussi dans le « plan arbres » de la mandature débuté cette année et qui devrait permettre 

d’atteindre l’objectif de planter 170.000 arbres d’ici 2026. En outre est prévue la révision du PLU en 

Bioclimatique d’ici fin 2023.  

 

Paris entretient des liens forts avec les capitales de la région du Bassin du Congo (Bangui ; 

Brazzaville ; Kinshasa ; Kigali) ou du massif forestier du Congo (Libreville), notamment à travers la 

Francophonie et plusieurs coopérations décentralisées dans la zone. Les réseaux des villes (AIMF, 

CGLU-Afrique) permettront d’engager un dialogue avec de nouvelles villes africaines, dont celles du 

Cameroun (Douala ; Yaoundé).  



 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
 

Un rendez-vous proposé par la Ville de Paris, 

en partenariat avec 

L’association Internationale des Maires Francophones 

 

 
 

 

Tous les échanges seront traduits en français et anglais  

et accessibles à tou.te.s en ligne 

 

 

Délégation Générale aux Relations internationales de la Ville de Paris 

 

Sophie Boulé 

Déléguée générale adjointe 

 

Delphine Ajdenbaum 

Chargée des relations diplomatiques avec l’Afrique et de la Francophonie 

 

Laurent Sallagoity 

Chargé du développement durable 

 

David Régnier 

Communication et événements internationaux 

 

 

 

 

 
 

events@paris.fr  

international.paris 

 

 

 

 


